
Siganus luridus (Rüppell, 1829) 

 

Noms vernaculaires : Poisson lapin à queue tronquée (FR), sigan sombre (FR), cordonnier grosse tête 

(île Maurice, FR), maguertie du large (La Réunion, FR), Dusky spinefoot (GB), squaretail rabbitfish 

(GB), Pesce coniglio (I), Sigano nebuloso (E), Dunkler Kaninchenfisch (DE), הודי סיכן  (Hébreu, IL), 

Μαύρη αγριόσαλπα (GR), sokar baligi (TR). 

AphiaID : 127044  

CD_NOM : 70329 

Classification : Phylum : Chordata > Super Classe : Gnathostomata > Classe : Actinopterygii > 

Ordre : Perciformes > Famille : Siganidae > Espèce : Siganus luridus. 

Synonymes : Amphacanthus luridus Rüppell, 1829, Amphacanthus abhortani Valenciennes, 1835, 

Teuthis lurida (Rüppell, 1829). 

Risque de confusion avec : Siganus rivulatus (Forsskål & Niebuhr, 1775), Sarpa salpa (Linnaeus, 

1758).   

 

DESCRIPTION ET IDENTIFICATION 

Siganus luridus, décrit pour la première fois par Rüppell en 1829, est un poisson au corps en forme 

d’ellipse (5 à 25 cm de long, longueur maximum de 30 cm), compressé latéralement. Sa couleur est 

variable, allant du jaune au brun pâle, à marron foncé ou vert olive avec des rayures horizontales 

irrégulières, et une touche de jaune sur les nageoires. La nuit, il est plutôt tacheté/marbré. Il possède 10 

rayons mous et 13 à 14 rayons épineux sur sa nageoire dorsale, et 7 rayons épineux et 9 rayons mous 

sur sa nageoire anale. La nageoire pelvienne prend naissance derrière la base de la nageoire pectorale, 

et son épine intérieure est reliée à l'abdomen par une membrane. Les épines antérieures de ses nageoires 

médianes sont fines et acérées, et les épines postérieures sont imposantes. Les rayons épineux sont reliés 

à une glande à venin, et sont venimeux. La nageoire caudale est tronquée. La narine antérieure est munie 

d'un volet long et large recouvrant la narine postérieure lorsqu'il s'abaisse. La bouche est petite, orientée 

vers le bas, avec des replis labiaux caractéristiques. Le maxillaire n'atteint pas le plan vertical passant 

par l'œil. Les incisives sont disposées en une rangée unique (1; 2; 3). 

Siganus luridus peut être confondu avec S. rivulatus. Siganus luridus a un corps moins allongé et une 

lèvre buccale supérieure moins épaisse que S. rivulatus. Siganus luridus possède une nageoire caudale 

oblique et ne présente pas de stries ventrales longitudinales jaunes ou orangées. En général, la robe de 

S. luridus est plus foncée que celle de S. rivulatus. Il peut aussi être confondu avec Sarpa salpa. Cette 

dernière a une robe plus argentée, des rayures jaunes nettement visibles et une tâche noire entre les 

branchies et la nageoire. Les nageoires dorsale et anale de S. salpa sont moins développées et prolongent 

sa silhouette en fuseau (1; 3). 

 

BIOLOGIE ECOLOGIE 



Reproduction – Cycle de vie :  

En Méditerranée orientale, S. luridus se reproduit en groupe synchronisé de mai à juillet (4; 5; 6). La 

fécondité absolue moyenne est d’environ 245 000 ovocytes par poisson (4; 7). Les œufs et les larves 

sont planctoniques (2). Les larves, qui vivent juste sous la surface de l’eau pendant trois jours rejoignent 

ensuite le fond (3). Suite à la métamorphose, les juvéniles se réunissent dans des eaux peu profondes en 

bancs de plusieurs centaines voire milliers d’individus. Ils se nourrissent en pleine mer sur les plateaux 

rocheux couverts d’algues. Au Liban, l’installation benthique des recrues de S. luridus, se fait lorsqu’ils 

ont atteint 4 à 6 cm de long (4). Dans les eaux libanaises, S. luridus vit jusque 6 à 7 ans (4; 8). 

Groupe trophique :  producteur primaire /  brouteur /  suspensivore /  déposivore /  

détritivore /  prédateur 

 
Ecosystème :  estuaire /  côte /  large 

 
Compartiment :  benthique /  pélagique 

 épifaune /  endofaune /  fixée /  sessile /  vagile 

 
Zone :  subtidale /  intertidale 

 
Substrat :  meuble /  dur 

   naturel /  artificiel 

   vase /  sable /  graviers /  débris coquillers /  rocheux /  biogénique /  

infrastructures. 

 

Ecologie, profondeur(s), salinité(s), température(s) :  

Siganus luridus est un herbivore qui se nourrit d'une large variété d'algues benthiques, principalement 

d’algues brunes, mais les herbiers de zostères font aussi parti de son alimentation. A l'occasion, il peut 

consommer de petits invertébrés. Du sable peut aussi être ingéré, il interviendrait dans la digestion (3). 

En Méditerranée orientale, S. luridus a beaucoup modifié son régime alimentaire pour s'adapter aux 

conditions locales (9). Il semble se nourrir préférentiellement à partir des algues les plus communes 

appartenant aux genres Halopteris, Padina, Sphacelaria, Polysiphonia, Ulva et Sargassum (9). Il peut 

aussi consommer parfois l’espèce d’algue introduite Caulerpa cylindracea (3; 10). 

Cette espèce vit dans des habitats sableux ou rocheux, couverts par de algues et autres plantes variées 

(2). Elle peut être observée en petits bancs en eaux peu profondes à proximité du fond. Les adultes sont 

solitaires mais des groupes de 3 ou 4 adultes ont déjà été aperçus. Les juvéniles forment des bancs plus 

larges. Toutefois, de très grands bancs d'adultes (jusqu'à 5000 voire 10000 individus) peuvent parfois 

être observés le long de la côte méditerranéenne (1; 3). Siganus luridus se nourrit plus ou moins dans 

les mêmes proportions quelle que soit la saison (1).  

Siganus luridus est une espèce principalement benthique, qui vit généralement entre 5 et 20 m de 

profondeur au maximum (3; 11). Sur les côtes d'Israël et du Liban, on le pêche toutefois jusqu'à 40 m 

(4). Il a été retrouvé dans une eau à 16°C en Sicile (11).  

 

INTRODUCTION 



Distribution globale : Distribution native de S. luridus : Mozambique, Kenya, Erythrée, Afrique du 

Sud, Tanzanie, les Comores, Madagascar, La Réunion, l’île Maurice, les Seychelles, Egypte, Bahreïn, 

Pakistan, Koweït, Arabie Saoudite, Jordanie, Hawaï et Chine (12).  

Distribution dans son aire d’introduction en méditerranée : Syrie, Israël, Liban, Tunisie, Lybie, Egypte 

(12).  

Distribution européenne : Grèce, Chypre, Italie (dont la Sicile), Malte, Croatie, France.  

Distribution en France métropolitaine : 

 
Manche – 

Mer du Nord 

Mers 

Celtiques 

Golfe de 

Gascogne 

Nord 

Golfe de 

Gascogne Sud 

Méditerranée 

Occidentale 

Date de première 

observation 
    2008 

Date de premier 

signalement 
    

2008 

(13) 

Lieu     

Sausset-les-Pins 

(Marseille, Bouches-du-

Rhône) 

Distribution 

actuelle 
    

Cap-Gros (Antibes, 

Alpes-Maritimes) 

Voie d’introduction (probable / certain) :  

 Trafic maritime 

 Mariculture 

 Pêche 

 Canaux de navigation 

 Inconnu 

 
 

Vecteur (probable / certain) :  

 Eau (potentiellement les eaux de ballast) 

 Salissures de coques 

 Ostréiculture 

 Appâts 

 Débris flottants 

 Inconnu

Introduction et propagation :  

Siganus luridus est une espèce originaire de la mer Rouge et du golfe d’Aden. On le retrouve sur les 

côtes africaines de l’est (Mozambique, Kenya, Erythrée, Afrique du Sud, Tanzanie), ainsi que sur les 

îles : Comores, Madagascar, La Réunion, Maurice, Seychelles (12). Il est également présent en mer 

Rouge et dans le Golfe Persique (Egypte, Bahreïn, Pakistan, Koweït, Arabie Saoudite, Jordanie) (12). 

Enfin, il a également été retrouvé à Hawaï et en Chine (12). Depuis l’ouverture du canal de Suez en 

1869, cette espèce a migré sur les côtes méditerranéennes. 

Cette espèce lessepsienne a été observée pour la première fois en mer Méditerranée en 1931 en Syrie 

(14), puis en 1955 en Israël (15). En 1962, elle est retrouvée au Liban (16), et en 1964 en Grèce (17) et 

à Chypre (18). En 1969, cette espèce est décrite en Tunisie (19), et en 1970 en Lybie (20). En 1972, on 

la retrouve en Egypte (21) et l’année suivante en Turquie (22). A partir des années 70s, S. luridus subit 

un arrêt de son expansion géographique méditerranéenne jusqu’au début des années 2000s (23). En 



2003, des spécimens S. luridus sont retrouvés sur les côtes de l’île de Linosa (Détroit de Sicile en Italie), 

et sur les côtes ligures italiennes (24). En 2004, ce poisson est répertorié sur les côtes tyrrhéniennes 

(Italie) (25), et en 2006 à Malte (26). Enfin, il atteint les côtes françaises en 2008, où deux individus ont 

été pêchés à Sausset-les-Pins (Marseille, Bouches-du-Rhône) (13). Depuis, il a aussi été retrouvé en 

Croatie en 2010 (27). Entre novembre 2011 et juillet 2012, plusieurs S. luridus ont été photographiés en 

France près de la frontière italienne (1). En 2015, un individu fût retrouvé dans le détroit de Messine 

(Italie) (28). En 2016, deux spécimens ont été observés à 5 m de profondeur dans l’aire marine protégée 

de Cappo Rizzuto au nord de la mer Ionienne (Italie) (29). La même année, deux autres spécimens ont 

été pêchés à 18-19 m de profondeur, sur la côte d’Apulia à Ugento (Italie) (30). En 2017, il a été observé 

dans le sud de la Sicile (Italie) par 5 m de fond (11), et à Cap-Gros en France (Antibes, Alpes-Maritimes) 

(31). 

 

 

IMPACTS 

Impact(s) mis en évidence en France métropolitaine :  

Impact(s) mis en évidence ailleurs :  

Impact écologique : 

Contrairement à S. rivulatus, S. luridus n’est pas classé parmi les 100 espèces les plus invasives en 

Europe (Delivering Alien Invasive Species Inventories for Europe). Les poissons lapins S. luridus et S. 

rivulatus représentent 30% de la biomasse de poissons sur les habitats rocheux de l’est de la 

Méditerranée, et environ 90% de la biomasse des poissons herbivores (32; 33). Ces deux espèces de 

poissons lapins interagissent fortement avec les espèces autochtones de poissons herbivores en se livrant 

à une compétition pour les ressources alimentaires et l'habitat. Comme elles broutent de manière 

intensive les algues, elles entraînent une forte diminution des formations algales et dégradent ainsi la 

complexité des habitats biogéniques (34; 35; 36). Les forêts de Cystoseira spp. sont particulièrement 

touchées, alors qu’elles sont très importantes écologiquement en tant que sites de reproduction pour un 

certain nombre d'espèces de poissons littoraux (1; 9; 35). 

Le cas de l'aire marine protégée de Kas-Kekova au large de la côte lycienne au sud-ouest de la Turquie 

est un exemple caractéristique de ces impacts. Sur ce site, les deux espèces de poissons lapins S. luridus 

et S. rivulatus sont à l'origine de la création et du maintien de sols sous-marins stériles, composés 

uniquement de rochers nus et d'algues corallines encroûtantes localisées (1). 

Les mérous sont connus comme des prédateurs de S. luridus (2).  

Impact économique : 

Les poissons lapins ont une importance commerciale moyenne pour la pêche côtière (1). 

Impacts sanitaires : 

Les épines de S. luridus peuvent être légèrement venimeuses. Leurs piqûres sont douloureuses, mais 

non mortelles. Siganus luridus pourrait aussi être source de substances ressemblantes à des ciguatoxines 

entrainant des intoxications alimentaires lorsqu’elles sont consommées (37). 

 

AUTRES INFORMATIONS :  

Cette espèce fait partie de la liste noire des espèces envahissantes en milieu marin (UICN) dans son aire 

d’introduction en mer Méditerranée (1). 

http://www.europe-aliens.org/speciesTheWorst.do


Siganus luridus est un hôte des parasites : Glyphidohaptor plectocirra et Tetrancistrum polymorphum 

(Monogènes), Hexangium brayi, Progyliauchen magnacetabulum et Hexangium sigani (Trématodes) 

(38) et Hatschekia siganicola (Copépodes) (39). 
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